
 

Derrière le paravent de la Cité éducative, 
 

la suppression des moyens à Grigny ! 
 
 
 
 

Grigny est une des communes les plus jeunes et les plus pauvres de France. L’ensemble 
des établissements scolaires y est classé en REP+. L’an passé déjà l’ensemble des écoles et 
collèges de la ville se sont mobilisés avec les parents d’élève, en vain, pour dénoncer les baisses 
de moyens dans l’Education Nationale alors que les cités éducatives se mettaient en place sur le 
modèle du plan « Grigny 2020 ». 

 
Années après années, dans les collèges de la ville, les moyens sont toujours en baisse. A 

chaque préparation de rentrée, il faut rogner sur des dispositifs d’aide (dédoublements, co-
enseignement, tutorat, aide à l’orientation...) pour garder des effectifs par classe raisonnable. Les 
enseignants n’ont plus les moyens  de mener de nombreux projets, comme ceux liés à l’ouverture 
culturelle et l’éducation aux médias : webradio, classe théâtre, classe audiovisuel, classe opéra… 
A la rentrée prochaine, de nouveaux « efforts » sont demandés aux équipes qui auront pourtant les 
mêmes missions et les mêmes élèves devant elles. Cette situation est inquiétante et déroutante 
pour l'ensemble des personnels. 

 
A cela se rajoute une double peine : les trois postes d’appui et leurs missions (liaison inter-

degré, coordination de réseau, aide pédagogique, projet de cycle, gestion des élèves les plus 
fragiles et  tant d'autres choses) sont purement et simplement supprimés à la rentrée prochaine. La 
commune de Grigny se trouve ainsi privée de 78 h d’encadrement, alors que la qualité du travail 
effectué depuis plus d’une décennie est reconnue du terrain jusqu’aux services académiques. 
 

Les moyens donnés à l’Education Nationale ne sont pas à la hauteur des difficultés sociales 
de la ville. 

Les moyens donnés à l’Education Nationale ne portent pas l’ambition de réussite scolaire 
attendue. 

Les moyens donnés à l’Education Nationale sont en décalage avec la publicité faite autour 
d’une cité éducative exemplaire. 

 
Lundi 24 février : 17h30 Assemblée Générale de ville 1er et 2nd degré 
 
Jeudi 27 février : La CGT Education 91, en soutien total des actions menées par les collègues, a 
déposé un préavis de grève  1er et 2nd degré pour le jeudi 27 février afin d'obtenir des moyens à la 
hauteur des difficultés sociales de la ville. 
Rendez-vous à 10 h devant le centre culturel Sydney Bechet (Grigny) 

 


